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REVDE MILITAIRE SUISSE
i.° 5. Lausanne, le 5 Mars 1874. XIX0 Annee.

Sommaire. — Siöge de Strasbourg en 1870 (avec une planche). —
Nouvelles et chronique.

SIEGE DE STRASBOURG EN 1870

(avec une planche)

Le siöge de Strasbourg forme un Episode presque ä part de la

guerre de 1870-1871. Quoique son principal interöt s'offre surtout
aux armes spöciales, par le fait de l'emploi en grand de la
nouvelle artillerie rayöe, toutes les armes, ainsi que les corps d'ötal-
major et les gouvemements, peuvent profiter de ses enseignements.
II nous a donc semblö qu'une ötude un peu dötaillöe de cet important

övönement militaire ötait tout-ä-fait a sa place dans nos
colonnes et c'est ce que nous ferons en empruntant quelques pages
ä un volume du colonel Lecomte qui doit paraitre prochainement (*).

On sait que les hostililös, ouvertes le 2 aoüt, amenörent, des le
aoüt ä Wissembourg et des le 6 ä Spicheren et ä Wörth, des

dösastres pour l'armöe francaise. A Wörth les troupes africaines
du maröchal Mac-Mahon, ä peine formöes, furent öcrasöes par les
forces triples de la HP armöe allemande aux ordres du prince royal
de Prusse. Aprös cetle bataille, et tandis que le gros des döbris
frangais ötait rejetö sur Saverne, une portion de la droite avait pu
se jeter ä la döbandade sur Strasbourg. Les vainqueurs, tout en
s'enfoncant dans l'intörieur de la France sur les talons de Mac-
Mahon, ne perdirent naturellement pas de vue l'importante position
de Strasbourg qui allait rester sur leurs derrieres Ils avaient
aussitöt dötachö des forces contre cette place, d'abord la division
badoise, puis le gönöral Werder et des renforts appelös d'Alle-
magne, donl un parc de siöge.

Le 7 aoüt, la division Beyer coucha ä Haguenau, le 8 ä Brumath.
Le möme soir son avant-garde, brigade de cavalerie Laroche,
avec deux balaillons et deux batteries, arriva devant Strasbourg
par Schiltigheim et la voie ferröe. Le major Amerongen fut chargö
d'adresser la sommation d'usage, qui fut naturellement rejetöe par
le commandant de place, colonel Ducasse, se trouvant ä ce moment
ä la porte de Pierres. L'investissement commenca des le leode-
main ; il fut complötö le 12 par le gros de la division badoise,
arrivant de Brumath, et donl le quartier-gönöral s'ötablit ä

Lampertheim, puis le 15 par des batteries, mais terminö seulement

(4) Relation historique et critique de la guerre franco-allemande de 18T0-H.
III» volume.
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